
Découverte des sites naturels

Départ : place de 
Blangiel

Durée : 40 minutes

Distance : 2 km

Parcours facile

19 Circuit

Frontière naturelle entre la 
Somme et la Seine-Maritime,  
la vallée de la Bresle n’aura plus de  
secrets pour vous après ce parcours.   

Hameau de Blangiel 
(commune de 
Lafresguimont-Saint-
Martin), 13 km de 
Hornoy-le-Bourg, 18 km
de Poix-de-Picardie, 
43 km d’Amiens 

Les larris de Blangiel
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12 Plaquette réalisée par les services  
du Conseil général de la Somme
43, rue de la République - 80026 Amiens cedex 1 
03 22 71 80 80  
www.somme.fr

Pour en savoir plus : 
• Offices de tourisme :
Poix de Picardie : 03 22 41 06 05
Aumale : 02 35 93 41 68
• Comité Départemental du Tourisme :
www.somme-tourisme.com
www.somme-nature.com

Partenaire technique :

Péronne

Hornoy-le-Bourg

Amiens

Abbeville

Blangiel
(commune de 
Lafresguimont-Saint-Martin)

BLANGIEL

N 0 100m50

Départ
Place de BlangielD

! Soyez prudent
La chasse est pratiquée sur le site.
Renseignez-vous auprès de la commune
pour connaître les périodes de chasse.

Préservons la nature
Vous participez à la conservation de la richesse de ce site fragile :
. en empruntant les sentiers,
. en respectant sa faune et sa flore,
. en emportant vos déchets en quittant le site.
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Ce circuit est entretenu par la Communauté de 
communes du Sud Ouest Amiénois. 



Fiche d’identité du site
> Propriétaire : Habitants du hameau 
de Blangiel
> Surface : 40 ha 
> Partenaire technique : 
Conservatoire d’Espaces naturels  
de Picardie 

Bernard Houlé, Président de la 
Commission syndicale et Jannick 
Lefeuvre, maire de Lafresguimont-
Saint-Martin et Conseiller général du 
canton d’Hornoy-le-Bourg
« Le site, appartenant en indivision 
aux habitants de Blangiel, est très 
atypique ; on en compte seulement 
26 000 en France, appelés « biens 
de section ». Les habitants se sont 
rassemblés en 2008 pour élire en 
2009 une commission syndicale 
afin de participer avec la mairie à la 
cogestion du site et à son ouverture 
au public. »
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En visitant le larris de Blangiel, vous y trouverez une butte crayeuse bien exposée 
dont les flancs sont occupés par la pelouse calcicole en voie d’embroussaillement, 
constituant le larris. 

Invitation à la promenade
Rendez-vous sur la place 
du Hameau de Blangiel, 
appartenant à la commune de 
Lafresguimont-Saint-Martin. 
Vous dirigeant vers le sud 
tournez à droite, puis longez 
la route et prenez le deuxième 
chemin boisé sur la gauche en 
bas de la côte. Un peu plus 
loin, en découvrant devant 
vous la butte du larris, soyez 
attentifs aux fleurs éphémères 
de l’Hélianthème jaune qui 
s’épanouissent en nombre le 
long du chemin. Le sentier 
monte ensuite sur la gauche et 
traverse directement le larris. 
Héritée de pratiques pastorales 
anciennes, cette pelouse 
(« larris du Petit Patis ») 
abrite encore un cortège de 
plantes typiques de ces milieux 
ouverts. Vous trouverez peut-
être l’Orchis moucheron, 
cette plante élancée à feuilles 
dressées, de 20 à 80 petites 
fleurs lilas ou violacées, parfois 
plus claires, parfumées au 

Le larris de Blangiel 

Préservation du site 
Autrefois, comme sur la plupart de 
ces coteaux calcaires de la région, 
les pratiques agricoles et pastorales 
permettaient d’entretenir le site et 
d’empêcher son embroussaillement. 
Or, depuis quelques décennies, 
ces pratiques ont cessé et le site 
a été abandonné à la végétation. 
Sans intervention humaine, ce site 
serait entièrement boisé et aurait 
pour conséquence la perte de la 
biodiversité et la disparition d’espèces 
caractéristiques des pelouses 
calcicoles.
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crépuscule. Ou encore d’autres 
espèces d’orchidées sauvages 
telles l’Epipactis brun rouge 
ou l’Epipactis atrorubens, 
fleurissant sur le larris et en 
contrebas. 
Le vol coloré d’un papillon 
pourra croiser votre visite car 
le site abrite aussi une guilde 
d’insectes (en particulier de 
papillons) inféodés aux coteaux 
secs calcicoles ouverts, délaissés 
et qui fleurissent suffisamment. 
Poursuivez votre route jusqu’à 
la butte, et empruntez le 
sentier sur la droite qui longe 

le haut du larris, maintenez le 
sentier sur la gauche qui vous 
emmène sur le plateau central 
pour rejoindre le chemin qui 
vous ramènera sur la place, à la 
fin du parcours.

Pour continuer
Si le coeur vous en dit, vous 
pouvez varier la balade ; lorsque 
vous êtes sur le plateau central 
avant le retour sur la place, 
longez un ancien jardin clôturé 
sur votre gauche, puis prenez 
le sentier immédiatement 
à gauche, qui propose une 
variante au circuit… Vous 
accéderez ainsi à un point de 
vue exceptionnel sur la vallée 
de la Bresle. Dépaysement 
garanti ! Continuez la balade 

en suivant  le sentier qui passe 
en sous-bois avant de rejoindre 
le circuit précédemment 
emprunté. Reprenez ensuite à 
gauche pour rejoindre la fin du 
parcours.
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Polygala Comosa : C’est une espèce assez commune 
dans les pelouses sèches et les bois clairs mais 
souvent rare ou absente dans l’ouest. Ses fleurs sont 
d’un beau rose, groupées en épi dense, possédant des 
ailes à trois nervures principales. La relative longueur 
des sépales donne l’impression que la sommité florale 
encore non épanouie est chevelue. 
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L’Argus bleu nacré : C’est un petit papillon qui 
présente un dimorphisme sexuel, le dessus du mâle 
est bleu clair nacré bordé de gris aux antérieures 
celui de la femelle est marron. Il affectionne les 
friches fleuries, les lieux secs sur sols calcaires et fait 
sa ponte sur une petite légumineuse l’Hippocrépis 
«Fer-à-cheval ». 

Un statut particulier 
La donation aux habitants de ces biens 
date au moins du XIIe siècle par les 
comtes d’Aumale donation reconduite 
par Philippe Auguste en 1213, et 
consentie en raison des dommages 
causés par les seigneurs locaux.
Ces biens ont été gérés de façon  
« indivise » jusque 1850 environ ;  
à cette date un bail reconductible de  
18 ans a été établi afin de définir  un 
« cantonnement » pour chaque  
« cheminée fumante » du hameau, soit 
environ 43 cantonnements à l’époque 
correspondant aux 43 cheminées…


